
94B         Il aurait suffi de peu.

Que l'amour me tende la main.
Que nos corps prennent le même train.
Que nos doigts s'accrochent un destin.
Que nos vie soient pleines de p' tits riens.
 Il aurait suffi de peu.

Que par pitié tu me souries.
Que tu te fendes d'un mot doux.
Avec moi tu aurais compris, 
Ce que c'est que parler d'amour.

Il aurait suffi de peu.
Un mot gentil, une caresse, un câlin sur une détresse',
Lorsque la vie parfois nous blesse'.
Il aurait suffi de peu.
Au fond des yeux, une promesse, je t'aurai vu comme' une' déesse,
T'aurai aimé comme' une' princesse.

Que rien ne cède' à l'habitude.
Que l'on n' se soit laisser aller.
Jamais empreint de servitude.
À d'abord penser à s'aimer.
Il aurait suffi de peu.

Il aurait suffi de peu.
Un mot gentil, une caresses, un câlin sur une détresse',
Lorsque la vie parfois nous blesse.
Il aurait suffi de peu,
Au fond des yeux, une promesse, je t'aurai vu comme' une' déesse,
T'au rai aimé comme' une' princesse'.
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